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LE MOT DU PRESIDENT 

Face à la C o n f é d é r a t i o n 
E u r o p é e n n e des A n c i e n s 
Combattants, notre Fédération 
des C o m b a t t a n t s A l l i és en 
Europe ne peut qu'opposer son 
ancienneté et la mémoire des 
sacrifices communs dans la lut-
te contre l'Allemagne hitlérien-
ne et l'Italie fasciste, à savoir 
ceux de la F rance , de 
l'Angleterre, de la Pologne, des 
Eta ts Un is , du C a n a d a , de 
l 'Aust ra l ie et de la Nouve l le 
Zélande. 

Nos héros sont : les généraux 
de Gaulle, Giraud, les maré-
chaux Koenig, Ledere, Juin, de 
Lattre de Tassigny, les géné-
raux Eisenhower, Patton, Clark, 
Montgomery, Sikorski, maré-
chal Zdrojewski, Colin-Gubbins; 
les Hommes d'Etat: Churchill, 
F rank l in De lano Rooseve l t , 
Zaleski, Sokolnicki, alors que la 
CEAC pourrait être amenée à 
concélébrer: von Hindenburg, 
von Kei tz l , von Goudre r i an , 
Rommel, Kesselring, Doenitz et 
les g r a n d s s t r a t è g e s : von 
Clausewitz, von Schlieffen, von 
Falkenhausen, von Moltke, qui 
élaborèrent les plans d' inva-
sion de la France. 

Il se pourrait que notre associa-
tion fût de nature à gêner cette 
Confédération issue de la nou-
velle structure européenne. Il 
faut que nous soyons vigilants 
pour éviter des infiltrations qui 
pourraient nous faire éclater. 

û P A 

L'Allemagne y sera la plus re-
présentative avec une prévision 
évaluée à 2.000.000 d'adhé-
rents, alors que la France n'en 
compterait que 800.000, l'Italie 
500.000, l'Autriche 300.000 et 
la Belgique 80.000. 

Je ne compte pas l 'Espagne, 
où cette association sera reçue 
avec faveur, vu les sympathies 
traditionnelles dont y jouissent 
les allemands. 
En effet Alphonse XIII, parlant 
pendant la Grande Guerre, di-
sait "il n'y a que moi et la ca-
naille qui souhaitons la victoire 
de la France". 

Thadée JAGO 

10 ANS DEJA 

REMERCIEMENTS 

La ZUPRO remercie Monsieur et 
Madame André Rivière, Monsieur 
et M a d a m e B e r n a r d T r e m l e t , 
Monsieur Yves Detroyat, Monsieur 
et M a d a m e Baderbach pour les 
f leurs déposées sur la tombe de 
Madame Jago, le 13 mars dernier, 
dont notre association commémo-
rait le 10e anniversaire de la mort. 
M e r c i é g a l e m e n t à M o n s i e u r 
André Benoi t qui porta i t le dra-
peau de la Fédération, au REPU-
BLICAIN qui eut la délicate atten-
t ion de se faire représen te r par 
une journal is te et à Mons ieur le 
Curé du g r o u p e m e n t pa ro iss ia l 
d'Etrechy, qui a bien voulu dire, la 
veil le, une "intention" pour la dé-
funte. 

33 AQ 

Lors de IAssemblée Générale de IA.A.C.F.P., devant le Monument aux Morts 
de la Mairie du 18e arrondissement, de gauche à droite : Yves Detroyat, 
Alexandre Lidtké, Françoise Boulanger, Adjoint au Maire du 18e, Jeanne Bohec. 



COMMENT ON ÉCRIT L'HISTOIRE NOS PEINES 

Devant le quiproquo dans la haute 
politique du gouvernement polonais 
en exil; je voudrais rappeler mon ar-
ticle paru dans le numéro 15 d'avril 
1985 d'EUROPA. 

"Il s"est écoulé 40 ans depuis la fin 
de la seconde Guerre Mond ia le , 
mais la question polonaise n'a tou-
jours pas été réglée. Il s'ensuit qu'en 
dehors du gouvernement imposé à 
la Pologne par l'Union Soviétique, il 
existe deux gouvernements polo-
nais, notamment en Angleterre. Ils 
sont issus de l'ancien gouvernement 
polonais réfugié pendant la guerre 
en France d'abord, en Angleterre en-
suite, qui a été présidé successive-
ment par M. RACZKIEWCZ et M. 
ZALESKI. Lors de la présidence de 
M. ZALESKI une scission a abouti à 
la création par les dissidents d'un 
"triumvirat", comprenant M. ARCIS-
ZEWSKI , le généra l A N D E R S et 
RACZYNSKI, lesquels ont renié leur 
s e r m e n t d ' a l l é g e a n c e enve rs le 
P rés iden t Z A L E S K I . Or la 
Constitution polonaise (son bon cô-
té) du 23 avril 1935 a prévu que, 
l o rsque le P rés iden t de la 
Républ ique, à l 'échéance de son 
mandat se trouve dans l'impossibilité 
de procéder à de nouvelles élections 
il voit son mandat prolongé jusqu'à 
la disparition de l'obstacle. Grâce à 
cette disposition M.ZALESKI n'a pas 
démissioné et à toutes fins utiles, a 
nommé pour son successeur, son 
ministre M. Juliusz SOKOLNICKI, is-
su comme lui d'une vieille famille 
po lona i se . Auss i le " t r i umv i ra t " , 
après le décès de M. ZALESKI dé-
signa-t-il de son côté un successeur, 
sans tenir compte de la Constitution, 

Il n o u s est a g r é a b l e d ' i n f o r m e r 
n o s l e c t e u r s q u e le G é n é r a l 
T h a d é e J A G O , P r é s i d e n t 
F é d é r a l e t le C o l o n e l H e n r i 
N U Y T T E N , V ice-p rés iden t de la 
F.C.A.E. de Belg ique ont été dé-
c o r é s le 16 m a r s 1 9 9 4 d e la 
Médai l le de Vermei l de la Vil le de 
Paris. La cérémon ie fut prés idée 
p a r M. J a c q u e s F L E C H E T , 
Consei l le r de Paris représentant 
M. le M a i r e , P i e r r e - C h a r l e s 
KRIEG, en présence des Maires-
adjo ints dont M. Luc ien DELAU-
NAY. Une récept ion offerte par la 
Mair ie à réuni de nombreux amis 
d o n t les é d i l e s d ' A u v e r s S a i n t 

ni de la légalité. Les hostilités, au su-
jet de la Présidence continuent de-
puis lors, à la grande satisfact ion 
des ennemis de la Pologne. Cette 
guerre a été transportée récemment 
en France, lors d'un procès en diffa-
mation intenté à un journal parisien 
par M. PORDEA député européen, 
procès gagné par celui-ci et indirec-
tement par le Président SOKOLNIC-
KI. En effet, le prétendu président du 
clan adverse, issu du "triumvirat", a 
voulu damer le pion à M. SOKOL-
NICKI et de se faire reconnaître par 
le Tribunal pour le seul représentant 
valable.Or, évidemment, le Tribunal 
de Paris ne s'est pas laissé piéger. 

Monsieur Lech WALESA, avant son 
élection reconnaissait le Président 
NOWINA SOKOLNICKI. Il a même 
reçu de ses mains de hautes déco-
rations, comme le prouvent les pho-
tos de l 'époque. Toutefois depuis 
son é lec t ion on voya i t dans son 
s i l l age un ce r ta in Mons ieu r 
Kaczorowski, présenté par la presse 
po lona i se , c o m m e le de rn ie r 
P rés iden t du G o u v e r n e m e n t 
Polonais en exil. Comme la popula-
tion polonaise, ne connaît ni les te-
nants, ni les aboutissants de la poli-
t i que du g o u v e r n e m e n t en ex i l , 
personne ne proteste contre cette 
f a l s i f i ca t i on de l ' h i s to i re . Le 
Président SOKOLNICKI sera vite 
oublié au profit des candidats issus 
d'une machinat ion pol i t ic ienne du 
"Triumvirat". 
L'histoire à ce taux est loin du 
compte ! 

Thadée JAGO 

G e o r g e s Mess ieu rs M E U N I E R , 
R I V I E R E , B e r t r a n d P O C H E , 
Pascal BARILLET, Mademoise l le 
P O U P I N E L , les a m i s b ruxe l lo i s 
Van R O S S U M , P rés iden t de la 
F .C .A .E . de B e l g i q u e , J a c q u e s 
de L A U N A Y h i s to r i en c o n n u et 
G E O R G E S , Yves DETROYAT et 
F r a n ç o i s G R O E T S C H E L , res -
p e c t i v e m e n t P r é s i d e n t d e la 
A.A.C.F.P. et Secré ta i re généra l 
de la Fédérat ion, les Colonels de 
M O N R E A L et V I A L L A R D accom-
p a g n é s d e l e u r s é p o u s e s , 
M o n s i e u r et M a d a m e G I O V A N -
NANGELI . 

Nous avons appr is le décès cle 
Monsieur Wladyslaw PAPIERZ, surve-
nu le 9 février dernier à l'âge de 85 
ans. Il a participé à la campagne 39-40 
avec la 2e Division des Chasseurs 
Polonais. Blessé de guerre, il était ti-
tulaire de la Croix de Guerre et de 
nombreuses décorations françaises et 
polonaises. Il fut un membre très actif 
de la ZUPRO, de la Fédération des 
Combattants Alliés en Europe et Vice-
président de l'Association des Anciens 
Combattants Franco-Polonais, dont il 
porta souvent les drapeaux. 

Nous adressons à Madame Alexandra 
PAPIERZ, sa veuve, nos condo-
léances émues. 

Discours prononcé par Yves DE-
TROYAT lors des obsèques de 
Monsieur PAPIERZ. 

"Parmi les devoirs liés à ma charge, il 
me revient d'adresser ces paroles 
d'adieu à Wladislaw PAPIERZ. 
C'est avec une profonde émotion que 
je m'acquitte de ce pénible devoir. 
Entré dans notre association en 1952, 
Wladislaw conquit tout de suite l'amitié 
de ses compagnons, par la franchise 
et la gaité de son caractère et surtout 
sa complaisance inlassable. 
Ancien Combattant de 1939 à 1945, il 
s'est battu pour la liberté de la France 
et de son pays. 
C'est au bon camarade, au serviteur 
estimé et à l'excellent époux que tous 
ici, nous lui rendons hommage par 
notre présence. 
J'adresse au nom de tous les anciens 
combattants Franco-Polonais, un su-
prême adieu à Wladislaw Papierz". 

Lors de la cérémonie en l 'Egl ise 
Polonaise de Paris, on notait la pré-
sence de Monsieur KRIEG, Maire du 
4e arrondissement, de Monsieur René 
BEGUET, Conseiller de Paris qui re-
présentait M. Alain JUPPE, Ministre 
des Affaires Etrangères et de nom-
breux représentants du monde com-
battant. 

IMPORTANT ! 
Nous vous rappelons que cette pu-
blication "EUROPA" coûte cher , 
pour nous aider a conserver ce lien 
entre nous, nous vous remercions 
de nous aider par vos dons qui se-
ront les bienvenus. 
Vous pouvez adresser vos 
chèques à la FEDERATION DES 
COMBATTANTS ALLIES EN EU-
ROPE. D'avance nous vous remer-
cions. 
REMERCIEMENTS à notre géné-
reux donateur : 
Colonel Jean GOMEZ 

LA FCAE A L ' H O N N E U R 
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au siège 

28, rue Affre 
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2 0 F + 5 F pour 
f ra is d ' e n v o i 

CLAUDE LABALUE 
Porte-parole 

national 
des Harkis 

Lors d'une récente réunion de son 
bu reau n a t i o n a l , l ' A N A S R A 
(Association nationale des anciens 
supplétifs rapatriés d'Algérie), éga-
lement membre du Conseil natio-
nal des Français musulmans, qui 
rassemble les anciens combattants 
musulmans, engagés sous le dra-
peau t r i co l o re , au serv ice de la 
France, et pour la défense d'un dé-
partement français, les membres 
du bureau nat ional de celle-ci et 
son président M. Alloua Rebaï, ont 
confié à M. Claude Labalue, la fonc-
t ion de «porte-parole» off ic iel de 
l 'ANASRA, avec miss ion d 'expr i -
mer ses justes revendications et de 
la représenter auprès des pouvoirs 
publics. 
Ancien combattant d'AFN, off icier 
de réserve, M. Claude Labalue, qui 
f u t v i c e - p r é s i d e n t n a t i o n a l de 
l'UNCAFN, occupe les fonctions de 
v i c e - p r é s i d e n t de la sec t i on de 
Poitiers, et est Vice-Président délé-
gué de la FCAE. 

COTISATION 1994 

N'oubliez pas 
de renouveler votre 

cotisation à la F.C.A.E. : 
100 F 

Abonnement à Europa : 
100 F 

1944 - 1994 , cin-
quante ans après, 
notre pays, se 
souvient. La libé-
ration, cette gran-
de insurrection na-
t iona le , qui vi t , 

dans sa grande major i té , le 
peuple de France exprimer avec 
force sa soif de dignité et d'hon-
neur enfin retrouvée, permit à 
notre pays, avec l'aide inesti-
mable de ses alliés, de retrouver 
sa place parmi les nations qui 
avaient vaincu l'idéologie nazie. 

A cette occasion, nous tenons à 
apporter notre appui à une initiati-
ve qui doit permettre à la mémoi-
re collective, dans sa vérité histo-
r ique, de fa i re revivre des 
événements que notre jeunesse 
souhaite connaître. 

Finalement, elle promettait que la 
structure future de l'Etat polonais 
et de son système économique et 
social "serait décidée par un parle-
ment élu sur une large base démo-
cratique après la restauration de 
l'indépendance". 
La déclaration affirmait donc une 
hosti l i té fondamentale tant à 
l'égard de l'Allemagne nazie que 
de la Russie soviétique, excluant 
tout compromis qui menacerait 
l'existence de la nation. Les chefs 
de l'armée secrète restèrent jus-
qu'à la fin fidèles à cette Doctrine 
des deux ennemis". Entre-temps 
un nouveau gouvernement polo-
nais avait été créé à Paris et met-
tait sur pied une organisation clan-
destine rivale. Le Président de 
l'ancien gouvernement interné en 
Roumanie se trouvant dans l'im-
possibilité de gouverner avait don-
né sa démission en faveur du 
Président du Sénat, Ladislas 
RACZKIEWICZ, qui se trouvait dé-
jà à Paris. 
Le nouveau Président prit comme 
Premier ministre le Général Sl-

La Résistance sous toutes ses 
fo rmes: Forces França ises 
Combat tan tes , Forces Fran-
çaises L ibres, Rés is tance 
Intér ieure, Réseaux, Forces 
Françaises de l'Intérieur, nous fait 
nous souvenir que toutes ces 
femmes et tous ces hommes, fra-
ternel lement unis, sont morts, 
souvent dans des cond i t ions 
atroces, dans le combat pour la 
libération de la Patrie. 

Pour ceux qui ont vécu cette dure 
période, de se souvenir et pour 
ceux qui nous succéderont, d'ap-
prendre les difficiles combats de 
leurs anciens. 

La liberté, la dignité, l'honneur, 
des valeurs qui se gagnent un 
peu chaque jour. 

Yves DETROYAT 

KORSKI, soldat de valeur et enne-
mi de la dictature militaire qui avait 
conduit le pays à la défaite. Sl-
KORSKI forma un gouvernement 
composé en majeure partie 
d'hommes politiques de l'opposi-
tion qui avaient trouvé refuge en 
France. Il créa un Parlement com-
portant 19 membres et leva de 
nouveau la bannière des forces ar-
mées polonaises, en enrôlant des 
milliers de soldats qui avaient réus-
si à fuir la Pologne lors de la dé-
bâcle.Ces troupes formèrent le 
noyau des divisions polonaises qui 
devaient combattre en Norvège, 
Afrique du Nord, Italie, France et 
Allemagne. 
En octobre, le Général SIKORSKI, 
Premier ministre et Commandant 
en chef des forces armées polo-
naises, créa une seconde armée 
secrète en Pologne, l'Union pour la 
lutte armée (ULA). Il nomma le 
Général SOSNKOWSKI (aile droi-
te) Président d'un Comité ministé-
riel pour les affaires intérieures et 
Commandant de l'ULA (bien que 
placé sous ses ordres). Selon ses 

A.A.C.F.P. 

L'INSURRECTION DE VARSOVIE 
(suite du n° 42) 



Assemblée Générale de l'A.A. C.F.P., de gauche à droite : Yves Detroyat, 
Pierre Guérin, Claude Delpech. 

LMNSURRECTICÎWIÎ) 
DE V A R S O V I E ^ 

statuts, la tâche de l'ULA était de 
"coopérer à la reconstruction de 
l'Etat polonais par la lutte armée". 
Elle devait constituer l'unique for-
ce armée secrète en Pologne et 
tous les autres groupes clandes-
tins devaient lui être subordonnés. 
Elle devait s'étendre à la nation 
entière, être au-dessus des partis 
politiques et reposer sur de "stricts 
principes de hiérarchie, de discipli-
ne et d'obéissance". 
Le Général SOSNKOWSKI, placé 
à la tête de l'Union pour la lutte ar-
mée, fut mal accueilli par les partis 
de gauche. Ce soldat solidement 
bâti, aux sourcils broussailleux et 
aux manières brusques, avait un 
dégoût inné pour les politiciens, il 
avait été ministre des Affaires 
Etrangères dans le gouvernement 
du Maréchal PILSUDSKI en 1920, 
lorsque les polonais avaient mis 
les bolcheviques en déroute, il 
était resté fortement antisoviétique 
et était opposé à toute espèce de 
collaboration avec la Russie so-
viétique.La Pologne avait donc 
maintenant deux organisations mi-
litaires clandestines: le "Service 
pour la Victoire polonaise" de TO-
KARZEWSKI et l'Union pour la lut-
te armée formée par le gouverne-
ment en exil de SIKORSKI 
déclara avec optimisme TOKAR-
ZEWSKI à SIKORSKI le 14 sep-
tembre 1939, nous pourrions, si le 
besoin s'en faisait sentir, entrer en 
campagne et ce faisant redonner 
courage aux masses. Mais SI-
KORSKI commença par refuser 
de reconnaître son organisation, 
et, lorsqu'il le fit, à contrecoeur, ce 
fut à la condition qu'elle serait to-
talement subordonnée à sa propre 

union pour la lutte armée. Le 26 
février 1940, TOKARZEWSKI et 
les personnalités politiques se 
trouvant à Varsovie prêtèrent ser-
ment de soutenir l'action et les 
plans de l 'ULA, qui devenait 
l'unique organisation militaire se-
crète du gouvernement de la 
République. 
Pour le meilleur et pour le pire, le 
sort du mouvement clandestin po-
lonais était donc lié au gouverne-
ment en exil du Général SIKORS-
KI, dont le propre sort dépendra 
de révolution de ses relations fluc-
tuantes avec la Grande Bretagne, 
les Etats Unis et l'URSS. 
Ayant subordonné l'organisation 
du Général TOKARZEWSKI, SI-
KORSKI décida que celui-ci ser-
virait mieux l'armée clandestine 
ailleurs que dans la capitale. Il di-
visa le mouvement clandestin en 
deux régions distinctes, corres-
pondant aux zones d'occupation 
al lemande et soviét ique. Le 
Colonel Stefan ROWECKI reçut le 
commandement de la zone alle-

Permanences 
Nous vous rappelons les perma-

nences à la Mairie du 18e tous les 
mardis de 17 h à 18 h (hall central, 

sauf juillet et août). 
1, place Jules-Joffrin 

75018 PARIS 

mande à Varsovie, TOKARZEWS-
KI, lui, reçut l'ordre de gagner la 
zone soviétique et d'installer son 
QG à Lvov. L'indignation fut vive 
dans les milieux polit iques de 
Varsovie, qui avaient appris à ap-
précier TOKARZEWSKI. De plus, 
comme il avait commandé 
quelques années auparavant le 
district militaire de Lvov, ils pen-
saient qu'il serait rapidement re-
connu par les communistes et dé-
noncé aux russes. Ils arrivèrent à 
le convaincre de retarder son dé-
part pendant qu'ils discutaient 
avec le gouvernement de Paris 
par radio codée. Mais SIKORSKI 
décréta que la tâche était égale-
ment dangereuse dans les deux 
zones et que la connaissance ap-
profondie que TOKARZEWSKI 
avait de la région de Lvov serait 
utile. Il partit donc en mars 1940. 
Une patrouille russe l'arrêta alors 
qu'il franchissait la frontière inter-
zones et il fut mis en prison. 

(à suivre) 
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